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Passage biblique – version : La Nouvelle Bible Segond 

2 Comme des enfants nouveau-nés, aspirez au lait non frelaté de la 

Parole, afin que, par lui, vous croissiez pour le salut, 3 si vous avez 

goûté la bonté du Seigneur.  

4 Approchez-vous de lui, pierre vivante, rejetée par les humains, 

certes, mais choisie et précieuse aux yeux de Dieu. 5 Vous-mêmes, 

comme des pierres vivantes, construisez-vous pour former une 

maison spirituelle, un saint sacerdoce, afin d’offrir des sacrifices 

spirituels, agréés de Dieu, par Jésus-Christ ; 6 car voici ce qu’on 

trouve dans l’Ecriture : « Je vais poser en Sion une pierre angulaire, 

choisie, précieuse, et celui qui croit en elle ne sera jamais pris de 

honte ». 7 L’honneur est donc pour vous qui croyez. Mais, pour les 

gens sans foi : « C’est la pierre que les constructeurs ont rejetée qui 

est devenue la principale, celle de l’angle, 8et : une pierre 

d’achoppement, un rocher qui cause la chute. » Ils s’y achoppent en 

refusant d’obéir à la Parole, c’est aussi à cela qu’ils ont été destinés. 

9 Vous, par contre, vous êtes une lignée choisie, un sacerdoce royal, 

une nation sainte, un peuple que Dieu s’est acquis, pour que vous 

annonciez « les hauts faits » de celui qui vous a appelés des 

ténèbres à son étonnante lumière ; 10 vous qui, autrefois, « n’étiez 

pas un peuple », vous êtes maintenant le peuple de Dieu ; vous qui 

« n’aviez pas obtenu compassion », vous avez maintenant obtenu 

compassion.  

Prédication  

 Pierre et Simon, deux amis, sont partis en ballade ce matin, 

au détour d’un chemin, ils tombent sur un cairn, un petit monticule de 

pierres déposées par les marcheurs avant eux, afin d’indiquer un 

itinéraire. Ils décident alors de s’arrêter pour faire une pause. Assis, 

tous les deux, côte à côte, ils contemplent le cairn en silence. Au 

bout d’un temps, Simon se lève et pose un caillou sur le monticule. 

Pierre s’étonne et lui dit : Mais Simon, il y en a déjà suffisamment 

des pierres, pourquoi veux-tu encore en rajouter une ? Alors Simon 

sourit à son ami et lui dit : « je veux apporter ma pierre à l’édifice. »  

 

La suite de la discussion entre les deux amis partis en ballade, nous 

ne la connaissons pas … Mais ce qui est intéressant pour nous 

maintenant, c’est de nous demander ce que cela veut dire pour 

nous, aujourd’hui, d’être pierre vivante, comme l’auteur de l’épitre de 

Pierre nous y invite, et comment nous pouvons apporter notre pierre 

à l’édifice, comme le fait Simon dans notre petit récit.  

Ce qui est fascinant, lorsque vous vous promenez et que vous 

découvrez un cairn, c’est que vous ne savez absolument pas qui 

sont ceux qui ont déposé avant vous une pierre ni pourquoi ils l’ont 

fait.  

Est-ce que pour certains ce fut l’occasion d’une prière ? Est-

ce que d’autres ont souhaité, en même temps qu’ils déposaient un 

caillou, se débarrasser d’un fardeau trop lourd à porter ? Est-ce que 

certains se sont dit : « c’est très important d’indiquer le chemin à 
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d’autres » ? La pierre posée était-elle celle de la victoire, d’avoir 

réussi à marcher jusque-là ?  

Est-ce que les pierres ont été déposées par des marcheurs 

solitaires ou par un groupe d’amis partis ensemble ? Est-ce que ce 

lieu a été l’occasion pour certains de se dire « je t’aime » ? Pour 

d’autres la possibilité d’un enseignement ?  

 

J’ai l’impression, en réfléchissant à la raison pour laquelle les 

marcheurs passés avant moi sur ce chemin ont déposé leur pierre 

sur ce cairn, que je suis en train de faire un parallèle avec nos 

églises,  

Ne vous êtes-vous jamais demandé, face à une cathédrale ou 

à une toute petite chapelle, qui sont ceux qui l’ont construite, et 

pourquoi ? Et en entrant dans ces lieux de silence et de prière, ne 

vous sentez-vous pas parfois en lien avec ceux qui ont franchi ces 

portes depuis des siècles ?  

Et plus proche, n’avez-vous pas envie, parfois, le dimanche 

matin de demander à ceux qui sont dans l’assemblée avec vous 

pourquoi ils sont venus ce matin ?  

Les pierres, parce qu’elles résistent au temps, parce qu’elles ne 

bougent pas, ou très peu, sont des témoins de ce que d’autres, 

avant nous, ont pu vivre, croire, imaginer.  

Vous le savez aussi bien que moi, lorsque des bâtiments 

entiers sont détruits, je pense notamment sur des lieux de guerre, ce 

sont parfois des pans d’histoire qui disparaissent, des lieux 

communautaires qui ne sont plus. Et nous, humains, sommes parfois 

prêts à débourser des sommes faramineuses pour reconstruire un 

bâtiment symbolique.  

 Alors, quand l’Evangile nous exhorte à être des pierres 

vivantes, il est parfois difficile de s’imaginer ce que cela peut vouloir 

dire. Parce que si nous savons construire, rénover, entretenir, 

sauvegarder un patrimoine de pierres, il nous est parfois bien plus 

difficile de nous construire nous-mêmes … Encore plus lorsqu’il 

s’agit de le faire pour les autres et au nom du Christ.  

 Parce qu’en fait, si on y réfléchit, une pierre toute seule ne 

peut pas devenir un bâtiment, un lieu de vie. Pour construire un 

édifice communautaire, que ce soit une maison, une église, une 

école, un hôpital, il en faut beaucoup des pierres, et de toutes les 

tailles, de toutes les formes, de toutes les forces.  

 Alors quand il est question du Christ qui est la pierre d’angle, 

la pierre fondamentale, il est aussi question de toutes les autres 

pierres qui permettent de construire, d’agencer pour que tout tienne 

ensemble et permette la vie.   

Ce qui est passionnant dans les quelques versets qui nous sont 

proposés aujourd’hui, c’est qu’en nous exhortant à être des pierres 

vivantes, Dieu nous invite à plusieurs choses : D’abord, il nous est 

rappelé d’aller vers le Christ, de nous rapprocher de lui parce qu’il 

est le centre, la pierre fondamentale, angulaire. Puis, il nous propose 

de travailler à notre édification personnelle. Et enfin, il nous 

convie à nous unir les uns aux autres. Comme un triptyque : Le 

Christ, moi et les autres.  

 En effet, si nous ne sommes tournés que vers le Christ, nous 

nous oublions nous-mêmes et nous oublions les autres. Si nous ne 
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sommes tournés que vers nous-mêmes, nous oublions le Christ et 

les autres. Si nous ne sommes tournés que vers les autres, nous 

oublions le Christ et nous-mêmes. Et aucun de ces modèles n’est 

viable.  

 Par contre, si notre vie s’équilibre entre ces trois forces : le 

Christ, les autres et nous-mêmes, nous devenons vivants, nous 

devenons pierres vivantes.  

 Il est assez merveilleux d’entendre cet appel évangélique, au plein 

milieu de l’été, au moment où nous soufflons un peu, avons peut-

être des vacances, vivons à un rythme ralenti, il nous est permis de 

nous poser pour réfléchir : est-ce que je suis une pierre vivante, 

est-ce que j’arrive à construire mon quotidien de manière 

équilibrée en étant proche du Christ, proche de moi-même et 

proche des autres ? 

Que Dieu, à travers Jésus-Christ la pierre angulaire, nous aide à être 

des pierres vivantes afin que ‘’nous annoncions les hauts faits de 

celui qui nous a appelés des ténèbres à son étonnante lumière’’ ! 

Amen.  

 

Sophie Muhlbach-Herrlé, pasteure à Lembach 

 

 

Cantiques 

- Viens, Saint-Esprit, Dieu créateur Alléluia 35/01   

- Sur ton Eglise universelle Alléluia 36/13 

Prière d’Intercession  

Seigneur, tu nous appelles à être les pierres vivantes de ton Eglise,  

Nous voudrions te prier maintenant pour ceux qui sont face à un 

mur : celui de la maladie, de la solitude, du deuil, de l’échec, aide-

nous à les accompagner en témoignant de ton amour.  

Nous voudrions te prier pour ceux dont le chemin est trop 

rocailleux à cause : de l’exil, du harcèlement, de l’épuisement, du 

découragement, aide-nous à les accompagner en étant témoins de 

ton écoute.  

Nous voudrions te prier pour ceux qui construisent des ponts : de 

justice, de respect, d’ouverture, de dialogue, aide-nous à les 

accompagner en étant témoins de ta liberté.  

Nous voudrions te prier pour ceux qui découvrent que le Christ est la 

pierre angulaire, aide-nous à les accompagner en étant témoins de 

ta paix.  

Nous voudrions te prier pour ceux qui portent le souci de l’avenir de 

notre terre : respect de la création, dignité humaine, égalité des 

chances, écologie, que nous puissions les accompagner en étant 

témoins de ta justice.  

Nous voudrions te confier toutes les pierres vivantes de ton Eglise, 

nous-mêmes ici présents, ceux qui n’ont pas pu venir ce matin, ceux 

qui s’activent et ceux qui prient. Aide-nous à nous rassembler pour 

construire ensemble ton Eglise vivante.  

 


